
Le Royaume-Uni de Grande Bretagne et dʼIrlande du Nord
(United Kingdom of Great Britain and Northern Ireland, nom
officiel depuis 1923) est une monarchie constitutionnelle sur

laquelle règne la Reine Elizabeth II de la dynastie des Windsor
depuis 1952.
Le travailliste Gordon Brown a succédé à Tony Blair en tant que
chef du gouvernement le 27 juin 2007. Tony Blair conduisait le
gouvernement depuis 1997. Il a occupé ce poste durant trois
mandats. Alors que ce sont les élections législatives qui détermi-
nent les sièges à la Chambre des communes, la composition de
la Chambre des Lords est déterminée de droit, par nomination ou
hérédité. 
Avec la "dévolution" de la fin des années 1990, le Pays de Galles,
lʼEcosse et lʼUlster ont obtenu une autonomie accrue et dʼimpor-
tants transferts de compétences.

Capitale : Londres
Population : 61, 61 millions 
Superficie : 243 820 km² 
Taux de croissance du PIB réel : - 3,8 % (Eurostat - 2009)
Taux de chômage : 7,2 % (Eurostat - mars 2009)
Dette publique en % PIB : 52, 0 % (Eurostat - 2008)
Inflation : 3,6 % (Eurostat - 2008)
Déficit public en % PIB : - 5,5 % (Eurostat - 2008)
Monnaie : Livre sterling
Date d'adhésion : 1er janvier 1973.

Conscient de sa margina-
lisation par les deux
nouvelles puissances

mondiales (Etats-Unis et
URSS), le Royaume-Uni dé-
cide au début des années 1960
de se rallier à une construction
européenne quʼil avait aupara-
vant observée avec méfiance.
Sa première candidature, en
1961, se heurte au refus de la
France du général de Gaulle.
Le Royaume-Uni finit par re-
joindre la CEE en 1973, après
que les Français eurent ac-
cepté cette adhésion par réfé-
rendum.
Lʼengagement du pays au sein
de lʼUE demeure partiel. Il nʼest
pas question pour lʼinstant pour
le Royaume-Uni dʼentrer dans
la zone euro et les accords de
Schengen lui réservent un sort
particulier. Londres a été mo-
teur dans la construction dʼune
politique européenne de sécu-
rité et de défense à partir du
sommet de Saint-Malo de
1998. En outre, le gouverne-
ment de M. Blair a accepté le
chapitre social du traité de
Maastricht, mettant fin à une
exemption négociée par ses

prédécesseurs. A lʼheure ac-
tuelle, lʼopinion britannique est
dans le meilleur des cas indif-
férente aux questions euro-
péennes.
Pendant la présidence britan-
nique de lʼUE, au second se-
mestre 2005, lʼouverture des
négociations dʼadhésion de la
Turquie a été menée à bien, un
sommet informel sʼest tenu à
Hampton Court pour réfléchir à
des projets concrets en Europe
et un compromis sur les pers-
pectives budgétaires a été
trouvé malgré un désaccord
persistant au sujet du "rabais"
budgétaire dont bénéficie Lon-
dres depuis 1984.
Le Royaume-Uni compte 72
députés au Parlement euro-
péen et détient 29 voix au
Conseil.

Economie

Quatrième puissance écono-

mique mondiale, le Royaume-
Uni est aujourdʼhui lʼun des
pays les plus performants de
lʼUnion européenne, après un
passage difficile dans les an-
nées 70. Le pays a connu ces
trente dernières années de
profondes mutations écono-
miques. Le déclin de lʼactivité
industrielle sʼest effectué dʼune
manière prononcée et a en-
traîné la difficile reconversion
de régions entières, en particu-
lier autour de Cardiff et Man-
chester. Ce secteur, autrefois
prépondérant, ne compte plus
aujourdʼhui que pour 20 % du
PIB.
Le secteur des services, qui re-

présente les deux tiers du PIB,
est devenu le moteur de la
croissance britannique. Lʼassu-
rance, lʼélectronique et les in-
dustries pharmaceutiques et
énergétiques sont aujourdʼhui
parmi les plus compétitives
dʼEurope. La City de Londres
demeure une place financière
de première importance.
Le pays enregistre depuis
quelques années des évolu-
tions positives de ses indica-
teurs macroéconomiques et un
taux de chômage très bas,
malgré une persistance dʼune
forte proportion de la popula-
tion vivant sous le seuil de pau-
vreté. Le Royaume-Uni connaît
aujourdʼhui une hausse du dé-
ficit des finances publiques,
destinée à financer la rénova-
tion des services publics entre-
prise par le gouvernement à la
suite de deux décennies de
thatcherisme qui ont laissé les
services publics de santé et
dʼéducation dans une situation
très délicate.

L’incontournable horloge de Big Ben…

Carte du Royaume-Uni

Hymne national : God save the Queen (Que Dieu protège la
Reine) est l'hymne national de facto du Royaume-Uni. Lorsque
le souverain britannique est un homme, on utilise une version
alternative qui est en fait le texte original «God save the King»
(Que Dieu protège le Roi) d'un motet composé sur une citation
biblique (Psaume 20, verset 9).

Il était par le passé l'hymne national de la majeure partie des
pays du Commonwealth ; bien que la plupart d'entre eux aient
maintenant leur propre hymne national, plusieurs (dont l'Aus-
tralie, la Nouvelle-Zélande et le Canada) le reconnaissent en
tant qu'hymne royal.
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Le Royaume-Uni


